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Frère Yannick HOUSSAY 
était élu supérieur général le 
15 mars 2006. 

   F. Yannick Houssay est né 
le 28 février 1949, à Plélan-
le-Grand (Ille-et-Vilaine, 
France). Il entre au noviciat, 
le 31 juillet 1969 et fait pro-
fession perpétuelle le 16 oc-
tobre 1977. 
   De 1989 à 1991, il com-
plète sa formation théologi-
que à l'Université Catholique 
d'Angers avant d'être nommé 
Provincial de la Province de 
Rennes. À la fusion des pro-
vinces de France, il est, de 
1994 à 2004, Provincial, de la 
nouvelle Province St-Jean-
Baptiste. Après une année 
d’études en sciences religieu-
ses, il est nommé supérieur 
d'une communauté de frères 
étudiants à Lomé (Togo). 
   Le 15 mars 2006, il devient, 
après Jean-Marie de la Men-
nais et Gabriel Deshayes, le 
10e frère à être supérieur 
général des Frères de l’Ins-
truction chrétienne. 

Frère Miguel Angel MERINO 

est élu premier assistant du 
supérieur général le 17 mars 
2006. 
   F. Merino est né à Reinosa 
(Espagne) le 31 mars 1947. Il 
entre au noviciat en 1964 et 
fait sa profession perpétuelle 
le 18 juillet 1971. Il fait ses 
études de théologie à la Gré-
gorienne de Rome. En 1988, 
il devient Provincial de la pro-
vince d’Espagne. En 1995, il 
est appelé à diriger l'année 
de rénovation de la congré-
gation à Rome. Depuis 2004 
jusqu'à son élection comme 
assistant du frère supérieur 
général, il est professeur de 
philosophie et de religion à 
Madrid. 
 
   F. Gérard BYARUHANGA 
est né le 14 février 1958 à 
Nyakalongo, district de Ki-
bale, Ouganda. Il fait son 
noviciat en 1978 et sa profes-
sion perpétuelle en 1985. Il 
poursuit des études en philo-
sophie et en théologie à l'An-
gelicum de Rome ainsi que 
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des études en counselling en 
Angleterre. En 1994, il est 
nommé Supérieur Provincial 
de la Province Ste-Thérèse-
de-l’Enfant-Jésus, Ouganda. 
Depuis 2000, il était directeur 
du scolasticat des FIC en 
Ouganda. 
 
   Frère Gildas PRIGENT est 

né en 1958 à Douarnenez, 
France. Il fait son noviciat en 
1979 et prononce ses vœux 
perpétuels en 1987. Licencié 
en histoire, il enseigne pen-
dant trois ans à Man en Côte 
d'Ivoire.  

LE TRAIT D’UNION 
Bulletin de liaison des Associés et Associées FIC 

Le Trait d’Union est fier de présenter à ses lecteurs et lectrices la nouvelle équipe de quatre frères élus à la direction 
et à l’animation de la Congrégation lors du 25e Chapitre général qui se tenait à Rome du 1er au 23 mars dernier. 

   Après une maîtrise en 
théologie, il enseigne au 
scolasticat de Ploërmel de 
1989 à 1991. De retour en 
Afrique, il est nommé direc-
teur du scolasticat d'Abidjan 
(Côte d'Ivoire). Au moment 
de son élection, il est vice-
provincial de l'Afrique de 
l'Ouest (Bénin, Côte d'Ivoire, 
Sénégal, Togo). 

Dans ce numéro 
 

À part le témoignage d’un 
associé, ce numéro du Trait 
d’Union est consacré au 
récent Chapitre général des 
FIC et aux orientations qui 
en découlent, surtout en ce 
qui concerne la mission 
partagée et les associé(e)s 
FIC. 

Les Supérieurs généraux 
des débuts à nos jours… 
 

Après le décès du Père de la 
Mennais en 1860, dix frères 
se succèdent à la direction de 
la Congrégation 
 

F. Cyprien Chevreau (F) 
(1861-1896) 

F. Abel Gaudichon (F) 
(1897-1909) 

F. Jean-Joseph Quirion (F) 
(1909-1933) 

F. Étienne Barbier (F) 
(1933-1946) 

F. Gustave Hémery (F) 
(1946-1951) 

(F. Élisée Rannou (F) 
(1952-1970) 

F. Albert Tremblay (C) 
(1970-1982) 

F. Bernard Gaudeul (F) 
(1982-1994) 

F. José Antonio Obeso (E) 
(1994-2006) 



B on...! Ben… Je voudrais 
vous dire que je vais à la 
messe tous les dimanches 

pis que je fais mes Pâques. Je ne 
suis pas une jeunesse mais dans 
l’rang derrière l’église, je n’ai ja-
mais mangé le bon Dieu (pas sa-
cré). J’ai fait partie de « l’ordre de 
l’intempérance » pis de l’ordre 
Franciscain. Tout ça pour vous dire 
que je vivais sur ma terre en re-
merciant Jésus de m’avoir donné 
de beaux enfants.  
 Les Frères de l`Instruction 
Chrétienne avaient une ben belle 
terre pis une école dépareillée. J’ai 
souvent croisé les Frères, soit en 
montant au village ou sur le perron 
de l’église, quand l’curé de notre 
paroisse mettait sa plus belle robe 
pis qu’il sortait pour des événe-
ments spéciaux. Ça fait que la vie 
filait comme un rouet pis comme 
l’eau au moulin, jusqu’au jour où 
j’ai rencontré un grand personnage 
d’une douceur et d’une loyauté à 
ébranler la Foi cachée dans mon 
âme. Je l’ai connu en l’écoutant 
parler de sa conviction en Jésus 
pis de sa Foi en chacun de nous...  
 Pis un jour il m’a parlé de 
l’association avec les frères de 
mon village. Tu comprends ben 
que j’ai consulté mon curé pis j’ai 
récité mon chap’let. Entrer en com-
munion avec eux, il y avait d’quoi a 
me tourner les sangs! Pis que ma 
vieille m’en avait parlé un brin, 
qu’elle avait été approchée pour 
aller aux réunions des associés... 
On sait ben, moué, je lui ai dit que 
je faisais ma prière tous les matins 
pis tous les soirs.  
 Un bon soir ma vieille me 
dit: On y va-tu? J’ai amené mon 
chap’let... On sait jamais! Je peux 
vous dire que ce soir-là fut pour 
moué une révélation. Un feu d’joie 
a eu lieu dans mon cœur. Pour une 
fois, j`ai senti une paix tant recher-
chée dans la prière, pis la lecture... 
là dans le petit livre! Tu sais ben... 
qui nous conduit, la Bibe…  

 J’ai vécu un accueil de la 
part des Frères pis d’l’Ami qui a su 
me faire connaître une nouvelle 
voie qui me fera cheminer dans ce 
groupe si merveilleux de tendresse 
et de Foi. Jamais je n’ai senti que 
nos prières, nos présences et les 
interventions de chacun de nous 
pouvaient tant enflammer ma Foi 
qui jusqu’à ce jour n’était qu’un p’tit 
tison. Moué, j’étais habitué au ser-
mon de notre curé pis au chap’let à 
la radio. Mais là ! ... J’ai découvert 
un moyen qui m’rassure dans ma 
Foi, une libération de l’esprit, un 
goût d’approfondir la Parole de 
Dieu et de cheminer vers la Lu-
mière.  
 Je n’ai jamais avant cette 
première rencontre eu un désir 
aussi grand de faire partie de ce 
groupe où les Frères me sont révé-
lés comme de merveilleux Pèlerins 
de la Foi. Quelle merveille JÉSUS 
m’a fait découvrir dans ce groupe 
d’amis, je dirais d’apôtres, en che-
min vers la Lumière. Merci à toi, 
mon Ami, d’avoir eu confiance en 
moi et en ma vieille. Tu es pour 
nous la Paix du cœur. Tu nous a 
fait connaître l’ouverture qui man-
quait à notre Foi.  
 Je demande à Jésus de 
vous bénir, vous qui étiez depuis 
longtemps sur ma route mais que 
je n’voyais pas. Merci à Toi, mon 
Ami, à Toi, Gaby, et à vous tous de 
ben vouloir m’ouvrir la porte qui 
nous mène à la Lumière.  

Chapitre général FIC 2006 

Pastorale des vocations 
 

Le Chapitre général a souhaité 
que la Congrégation poursuive 
« la rénovation de la pastorale 
des vocations avec audace et 
créativité ». Parmi les convic-
tions et propositions adoptées 
par le Chapitre, sous le titre 
Laïcs et frères, figurent les sui-
vantes : 
 
Ø La mission partagée 
rend plus nécessaire encore 
notre vocation de frères. 
Laïcs et frères, heureux de 
leur vocation, souhaitent s’in-
vestir eux-mêmes dans cette 
pastorale. Grâce à des laïcs 
mennaisiens formés et enga-
gés, la promotion vocation-
nelle peut être plus intense. 
 
Ø Ouverts en Église à 
toutes les vocations, laïcs et 
frères sont invités à renforcer 
la connaissance et l’accueil 
de la vocation spécifique de 
frère et celle de laïc mennai-
sien. 
 
Ø Ensemble, laïcs et frè-
res travailleront à inventer 
des chemins pour une pasto-
rale familiale des vocations.  
 
Ø Il est important que 
chaque province se préoc-
cupe de la dimension voca-
tionnelle dans ses liens avec 
les jeunes enseignants et 
éducateurs et avec les asso-
ciés. 
 
Ø Laïcs et frères sont en-
couragés à interpeller person-
nellement les jeunes qu’ils 
accompagnent et en qui ils 
discernent les signes d’une 
possible vocation religieuse. 

Heureux de rencontrer Jésus… TI- MÉ (Claude Laframboise) 

Page 2 LE TRAIT D’UNION 



« Ainsi, c’est lorsque nous serons vraiment dociles aux appels de l’Esprit que nous comprendrons la ri-
chesse d’une mission partagée avec des laïcs. Ceux-ci frappent depuis longtemps à notre porte et nous 
demandent de partager sans peur la source qui nous fait vivre. » 

« Nous irons vers les laïcs. Nous leur proposerons de refaire avec nous ce chemin d’espérance, ce che-
min d’Emmaüs. Et, en quelque lieu qu’ils soient, sur ce chemin, nous leur dirons qu’ils peuvent vivre avec 
nous la richesse du don de l’Esprit exprimé par notre charisme mennaisien. Un tel trésor, un tel don, nous 
ne pouvons le garder jalousement, ni le laisser s’endormir. Nous sommes chargés de le faire fructifier, avec 
eux. Nous avons, devant Dieu et devant les jeunes, cette responsabilité. Nous continuerons donc d’avancer 
plus loin avec eux, avec sagesse et discernement bien sûr, mais aussi avec foi et audace. » 

Le Supérieur général sur LA MISSION PARTAGÉE 

Le deuxième thème étudié au Chapitre portait sur la mission, en particulier la mission partagée. Par consé-
quent, le Chapitre convie « les frères, et les laïcs qui partagent le charisme mennaisien, à vivre la mission 
éducative comme source de sanctification personnelle et comme accomplissement de leur vocation ». Les 
orientations qui suivent expriment l’essentiel du message capitulaire en ce qui concerne la mission parta-
gée. 
 

a. Le frère, indépendamment de son âge, s’approprie l’ecclésiologie de communion pour devenir de plus en 
plus un expert en communion. Il s’investit personnellement pour la vivre dans la communauté, et avec les laïcs 
qui veulent participer à notre charisme, notamment les associés. La mission partagée peut s’exprimer de façons 
diverses, et selon des niveaux différents qui respectent l’itinéraire des personnes et les situations locales.  
 

b. La communauté se rend présente et visible dans la mission de la façon la plus adaptée au contexte local. 
Elle s’ouvre à la mission partagée par la formation, le partage des moments de vie et de prière avec les laïcs, spé-
cialement les associés. Dans le cas où elle est en lien avec une œuvre, ce lien s’exprime par sa présence et sa 
visibilité dans la communauté éducative, sous des formes diverses et adaptées à la situation locale. Elle fera en 
sorte de participer à la communauté animatrice de l’école et de l’inspirer, quand celle-ci existe. 
 

c. Les membres associés sont des hommes et des femmes qui ont suivi un itinéraire vocationnel par lequel 
ils vivent la vie chrétienne selon la spiritualité et la mission mennaisiennes. Cet engagement est public, stable et, 
en l’absence d’une association reconnue de laïcs, accepté par la Congrégation. Cet engagement se fait après une 
période de formation et de discernement. Sans appartenir à la Congrégation, les membres associés « participent 
par vocation et à leur manière propre, au charisme et à la mission de l’Institut » (VFC 70). Ils sont de diverses ma-
nières en rapport avec les frères et en lien avec une communauté de référence. 

 

d. Frères et laïcs s’engagent pour présenter de façon positive toutes les vocations mais spécialement, 
dans la situation actuelle, la vocation de frère. Ils le font par l’accompagnement des jeunes, le témoignage et la 
vie de communion dans la mission.  
 

d. Le Conseil général veillera à l’élaboration d’un cadre de la mission partagée. Les Provinces pourront le 
développer avec les laïcs et proposer des itinéraires de formation pour la spiritualité et la pédagogie mennaisien-
nes, diverses possibilités d’engagements dans la mission, et des formes d’expériences communautaires adaptées 
à leur état de vie, en avançant, là où c’est possible, vers des fraternités de laïcs mennaisiens. 
 

f.  Les provinces, les vice-provinces et la Congrégation proposeront des rencontres locales et internatio-
nales pour échanger sur les diverses expériences vécues, approfondir la mission partagée et s’entraider à mieux 
la vivre.  
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     Spiritualité mennaisienne 
  Sessions de formation 

 

Le Chapitre général a adopté le texte suivant en 
vue de l’inclure dans la Règle de Vie des FIC,  

au Directoire:  
 
 

La mission par tagée est un appel de l’Espr it 
adressé aux frères et aux laïcs pour  vivre en 
communion le char isme mennaisien. 
 
Dans le contexte de la mission par tagée, le 
frère est appelé à être témoin de la pr imauté 
de Dieu, signe prophétique de la fraternité et 
mémoire du char isme.  
 
Avec les laïcs, la communauté discerne la mis-
sion, par tage et approfondit la spir itualité et 
le sens de la mission, s’engage dans des expé-
r iences de communion et de collaboration, 
dans le respect des exigences propres aux dif-
férents états de vie. 

Province JDL M  

850, Sault Saint-Louis, 
La Prairie, QC 
J5R 1E1 

Téléphone : 450-659-6826 
Télécopie : 450-659-9812 
Messagerie : smythra@yahoo.com 

Le Trait d©Union 

Province JDLM 

Retrouvez-nous 
sur le Web: 

provincejdlm.com 

AVIS AUX INTÉRESSÉ(E)S 
 

Le numéro de février de TRAIT d’UNION invitait frères, 
associé(e)s et Filles de la Providence (ainsi que leurs 
associé(e)s) à inscrire à leur agenda la session sur le 
6e volet de la spiritualité mennaisienne. 
 

Un contretemps oblige F. Marcel Lafrance à déplacer 
cette session. En effet, F. Lafrance doit se rendre au 
Congo et au Rwanda entre le 15 avril et le 19 mai 
2006. 

Les nouvelles dates de la session sont les suivantes: 
 

JND, SAINT-ROMUALD, SAMEDI 27 MAI 2006 
MAISON MÈRE, LA PRAIRIE, SAMEDI 17 JUIN 2006 

 

Utiliser le formulaire pour s’inscrire à la session de son choix. 


